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A l'heure où les neurosciences font leurs grandes apparitions dans le 
domaine de la Petite enfance, le relais et les assistants maternels 
prennent le temps de réfléchir ensemble à la motricité libre du jeune 
enfant. La liberté est une notion vaste qui s'adapte à de nombreux sujets, 
on peut alors se demander quel lien peut-on faire entre la liberté et le 
jeune enfant.

Est-il véritablement libre de ses mouvements : dans son parc, sa chaise 
haute ? En tant que professionnel, quand nous devons concilier liberté et 
sécurité, comment est-il possible d'accueillir aux mieux l'enfant et sa 
famille ?

Voilà bon nombre de questions que nous avons pu aborder avec les assis-
tants maternels et Gaëlle Blervaque, psychomotricienne.

Quoi de neuf au RAM ?
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Pour en savoir plus

Cette salle permet aux enfants et aux adultes (parents, 
assistants maternels) de vivre une expérience sensorielle 
dans un espace spécialement aménagé : lumière tamisée, 
bruits de la nature, objets sensoriels et lumineux,...

Grâce à la participation de la CAF du Jura, la communauté 
de communes a pu investir dans l'achat de matériel 
spécifique afin de créer sur le site de Bletterans, une salle 
multi-sensorielle d'inspiration SNOEZELEN. Ce terme 
désigne la notion d'exploration sensorielle, de détente et 
de plaisir.



Quoi de neuf au relais ?

Quoi de neuf au relais ?

Les besoins et les apprentissages 
de la naissance à l'adolescence !

Pour violène Riefolo, la conférence 
se résume en quatre mots :"Atta-
chement et pouvoir personnel", 
elle expliqe : "ce sont deux besoins 
fondamentaux de l'être humain; 
L'attachement satisfait un besoin 
de sécurité à travers la relation à 
autruï, Le pouvoir personnel c'est 
le pouvoir que j'ai sur ma vie, com-
ment je mène ma barque. Mais 
l'idée de laisser le pouvoir aux 
enfants peut-être effrayante pour 
les parents. Ils redoutent l'enfant 
roi. Or, plus l'enfant se sentira en 
sécurité, moins il voudra prendre 
le pouvoir de l'autre. Un bébé 
qu'on laisse sur le dos sera libre de 
ses mouvements plutôt que dans 
uncosy où il ne pourra pas explo-
rer les capacités de son corps. Il ne 
s'agit pas de tout laisser faire aux 
enfants, mais d'être à l'écoute de 
leur développement et de 
connaître leurs besoins en appren-
tissage au bon moment."

La motricité libre chez le
jeune enfant
Comme vous aviez pu le constater dans le dernier journal du 
RAMI, nous vous proposions de suivre un parcours de formation 
autour du thème de la motricité libre du jeunes enfants. Un 
groupe de 12 assistantes maternelles se sont formées et/ou 
approfondi leurs connaissances en particiapant aux différents 
ateliers mis en place en partenarait avec Gaëlle Blervaque, 
psychomotricienne à l'espace GO ELAN, Lors de la premiere 
soirée, les assistantes maternelles ont pu échanger sur le 
concept de motricité libre, tout en faisant le lien entre la 
théorie et la pratique, En effet, il est parfois difficile de mettre 
en pratique à son domicile des notions vu en formation. C'est 
dans ce but, que les assistantes maternelles et les enfants ont 
pu participer à une séance de motricité libre au RAMI entourés 
par Gaëlle. Ces 3 temps de formations ont été trés riches en 
échanges et en retour d'expériences,

Voila le thème de la dernière conférence organisée par le 
RAMI au mois de juin à Voiteur.

Propos récueillis par Cécile Deplaude, pour Le Progrès.

Une soixantaine de parents et professionnels de la petite 
enfance ont écouté avec attention Violène RIEFOLO, psycho-
praticienne et coach parental formée par Isabelle Filliozat.

Vous n'avez pas pu participer à ce cycle de formation ? N'hé-
sitez pas à nous contacter

Afin de cloturer ce parcours de 
formation, une dernière soirée sera 
proposée aux assistantes maternelles 
le 25 septembre 2018 !



ET PETITE ENFANCE
NEUROSCIENCE

Les neurosciences  montrent  le lien entre l’intelligence 
et les émotions. Ainsi pour être disponible aux 
apprentissages, l’enfant doit ressentir des émotions 
agréables.
 
Les dernières découvertes de ces 15 dernières années 
nous montrent à quel point le comportement et les 
mots des adultes façonnent le cerveau de l’enfant 
encore très immature, lorsqu’il est tout petit.
 
Ces dernières avancées sont dues au progrès de 
l’imagerie médicale qui permet de comprendre 
comment se développe le cerveau. On sait également 
que certaines compétences sont présentes dès la 
naissance (comme l’empathie ou le jugement moral), 
mais que celles-ci vont se développer de façon plus ou 
moins harmonieuse en fonction de l’environnement 
dans lequel vit l’enfant.
Toutes ces récentes découvertes nous indiquent  
comment accompagner l’enfant pour favoriser un 
développement harmonieux de ses compétences.
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 Les bienfaits sur le développement de l’enfant :
Toutes ces récentes recherches en neurosciences ont 
permis de démontrer que les adultes (parents, 
enseignants, professionnels de la petite enfance,...) qui 
soutiennent et encouragent leur enfant, permettent 
au cerveau de gagner en compétences émotionnelles 
et cognitives.

C’est un fait : le cerveau de l’enfant est immature et 
très fragile. Par exemple,  un nourrisson de 1 an n’a 
qu’un nombre limité de connexions neurales, le cortex 
est peu développé et c’est les cerveaux archaïques et 
émotionnels qui sont dominants. Ses crises et ses 
colères ne sont donc pas des caprices ou des troubles 
du comportement mais la conséquence de son 
immaturité cérébrale. Pour mettre en place les 
connexions qui vont l’aider à gérer ses émotions, il a 
besoin d’un adulte qui le console et l’aide à mettre des 
mots sur ce qu’il ressent.
En effet,  avant ses 5 ans, il n’est pas capable de 
contrôler «ses tempêtes émotionnelles».

C’est durant ses 5 à 7 premières années 
que les connections entre les neurones 
du cerveau se créent à une vitesse 
vertigineuse  (700 à 1000 connexions 
par seconde) et c’est grâce à ces 
connections que les neurones vont 
devenir opérationnels.

On les appelle des synapses, Elles 
dépendent à la fois de la génétique et 
du vécu.

Plus une expérience est fréquente 
pour l’enfant  et plus la connexion se 
solidifie.
Les années suivantes beaucoup de ces 
synapses disparaissent et la création 
de nouvelles est beaucoup plus lente : 
les solides restent, le plus faibles 
disparaissent.

En sachant tout cela, nous pouvons 
nous appuyer sur les compétences de 
l’enfant avec un accompagnement  
bienveillant.

Le concept de neurosciences remonte 
aux années 70. Il s’agit de l’ensemble des 
recherches sur le système nerveux 
central regroupant  plusieurs disciplines : 
biologie, chimie, psychologie etc…et  
s’appuyant largement sur l’imagerie 
cérébrale.



L’adulte, enseigne et transmet  à  l’enfant par le biais de 
la relation qu’il construit  avec lui, les compétences 
relationnelles et émotionnelles lui permettant 
progressivement d’apprendre les contours de sa propre 
identité.
 
Cette éducation bienveillante, invite à une perception 
de l’enfant comme un être de potentialité, que l’éduc-
tion et la relation vont lui permettre de se développer. 
Car n’en doutons pas, une pleine connaissance et 
conscience de nous-mêmes, de nos limites, besoins et 
valeurs, favorisent la rencontre avec l’autre, la responsa-
bilité et la pleine humanité.
 
QUELLE EST LA CLÉ DE CE SUCCÈS ?

Les neurosciences ne seraient rien de moins qu’un chan-
gement de «modèle». On constatait qu’un petit de 3 ans 
ne respectait pas les interdits.

Désormais on a des informations qui nous permettent 
de comprendre pourquoi, de ce fait des tas d’idées 
fausses sur l’éducation tombent d’elles-mêmes.

Pendant des décennies on est parti du principe qu’il 
fallait laisser un bébé pleurer et ne surtout pas le 
prendre dans ses bras. Maintenant on voit sur l’IRM 
cérébrale que le stress exprimé par ses pleurs est très 
nocif; qu’il touche son corps.

Ces images confirment donc la théorie de l’attache-
ment, qui démontre déjà depuis plus d’un siècle l’impor-
tance du lien parents-enfants.

Elles con�rment aussi l’intuition de nombreux parents 
qui sans écouter les avis des experts, ont toujours conti-
nué à prendre bébé dans les bras pour le rassurer.

Beaucoup d’adultes craignent que cette manière 
d’élever les enfants les rende encore plus indiscipli-
nés. Au contraire, les enfants élevés dans le respect 
sont plus respectueux et attentifs aux autres, en effet 
ils imitent les adultes autour d’eux. De plus, cette 
attitude n’empêche évidemment pas de transmettre 
les repères et les valeurs nécessaires à tout humain.
 

Les neurosciences aident à comprendre le comporte-
ment des enfants et les responsabilités éducatives des 
adultes qui les entourent.

Par ailleurs le système cérébral qui génère la 
curiosité est comme un muscle qui améliore 
ses performances avec l’entraînement. L’adulte, 
doit réussir à donner le goût de la vie sans 
freiner cette curiosité. Un enfant trop protégé, 
entravé dans ses premières explorations, par 
peur de l’accident, ( «tu vas tomber») risque de 
perdre sa curiosité et sa motivation. Au 
contraire, celui qui est encouragé à se lancer, en 
étant informé du danger («attention, tu peux y 
aller, mais ce jeux est haut regarde où tu mets 
les pieds») est soutenu dans son désir de 
découverte. Un enfant a besoin d’être accompa-
gné dans ses découvertes par la parole et une 
attitude bienveillante.

Sources : (1) Catherine Gueguen ,  Pour une enfance heureuse. (2) Isabelle Filliozat, Il me 
cherche.
(1) Gueguen C., pédiatre formée en haptonomie et en communication non violente, 
spécialisée dans le soutien à la parentalité.
(2) Filliozat I.,  psychothérapeute , didacticienne en psychothérapie, conférencière et 
auteure, fondatrice de Filliozat et co, des ateliers Filliozat.

Mes émotions 
Isabelle Filliozat

Colère et retour au calme
 Isabelle Filliozat

J’ai tout essayé ! 
Isabelle Filliozat

Il me cherche !
 Isabelle Filliozat

D'autres auteurs et ouvrages sont consultables 
à la médiathèque intercommunale

Pour aller

plus loin !
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aux parents !
La parole

Quels ont été vos démarches pour trouver un 
mode d'accueil pour votre enfant ?

Nous avons contacté la mairie de notre commune 
qui nous a orienté vers le relais assistants mater-
nels. Nous avons pris rendez vous avec le relais afin 
d'avoir la liste des assistantes maternelles agréées 
et nous avons appelé ces personnes pour savoir si 
elles avaient de la place pour accueillir notre 
enfant.

Comment se sont passés les premiers entretiens ?

Téléphoniques : nous avons contacté plusieurs 
personnes et nous avons pris rendez vous avec les 
personnes qui avaient de la place.
Physiques : Nous appréhendions les premiers 
entretiens car c'est notre premier enfant et nous 
ne savions pas trop quelles questions poser. 
Certaines professionnelles ont su nous rassurer et 
nous ont expliqué leur accueil, certaines nous ont 
même présenté leur projet d'accueil.

Combien avez-vous rencontré d'assistants 
materneles avant de faire votre choix ?

Nous en avons rencontré quatre.

Quels étaient vos critéres de choix ?

Nous n’y avions pas trop réfléchi mais en échangeant 
au téléphone ou en rencontrant les personnes nous 
nous sommes apperçu qu'il y avait des différences 
d'accueil.

En employant un(e) assistant(e) maternel(le), vous 
devenez parents-employeurs, quelles sont les diffi-
cultés que vous rencontrez ou que vous avez 
rencontrées ?

Le contrat est assez complexe, ainsi que la déclara-
tions Pajemploi, nous nous sommes rendus plusieurs 
fois au relais pour comprendre les différents points 
du contrat.

Que conseilleriez vous à de futurs parents à la 
recherche d'un mode d'accueil ?

De s'y prendre tôt, de bien se renseigner sur les 
différents modes de garde et de rencontrer 
plusieurs assistantes maternelles.

Propos recueuillis auprès de parents d’une commune du territoire de la 
communauté de communes



en IMAGES
Le RAM



Lundi Mardi Mercredi Jeudi Vendredi

Bletterans
Accueil de loisirs

Domblans
Accueil de loisirs

Chaumergy
Salle des associations
Semaine paire
Commenailles
Salle de convivialité
Semaine impaire
Hauteroche
La Carriade

Voiteur
Dojo de 10h à 11h

Motricité

Bletterans
Accueil de loisirs

Domblans
Accueil de loisirs

Sellières
Accueil de loisirs

LES ANIMATIONS DU RELAIS

PRENDRE RDV

03 84 44 46 80

NOUS JOINDRE
RAMI Bresse Haute Seille
1 place de la mairie 
39140 BLETTERANS

Rue des masses 
39210 Voiteur

Place Orion 
39140 Bletterans

Site de Voiteur Site de Bletterans

rami@bressehauteseille.fr@

Toutes les infos sur
www.bressehauteseille.fr

Lundi
Permanence et RDV

08h -12h
13h - 17hBLETTERANS

VOITEUR 13h30 - 16h15

Mardi
Permanence et RDV

08h -12h
13h - 18hBLETTERANS

VOITEUR 13h30 - 16h

HAUTEROCHE 13h - 16h

Permanence et RDV

VOITEUR 9h - 12h30

Mercredi
Accueil LAEP

09h -12hBLETTERANS

BLETTERANS 12h15 - 15h30

Jeudi
Permanence et RDV

08h -12h
13h - 16h30BLETTERANS

VOITEUR 13h30 - 16h

08h30 - 12h30

Vendredi
Permanence et RDV

08h -12h
12h15 - 16hBLETTERANS

VOITEUR

Sur rdv uniquement

en IMAGES
Le RAM Des professionnels de la petite 

enfance a votre ecoute 

Armelle TREBOUTE
 Educatrice de jeunes enfants

Charlotte Husquet
Auxiliaire de puériculture

Delphine Tschanz
Educatrice de jeunes enfants
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